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Par ici la sortie ! 
Compte-rendu de la sortie Le val de Saône – 17 avri l 2011 

B. Fournier 

Zone d’inondation pour la rivière quand elle décide de quitter son lit. Mais, en ce dimanche 
d’avril, peu d’eau dans les prés, un sol sec. Barges à queue noire et courlis cendrés seront-ils 
au rendez-vous ? Il vous faudra patienter encore quelques lignes. 
 
A peine sorti de l’auto, Marc s’attelle à la prise de notes pour l’atlas, un rouge queue à front 
blanc sur une antenne télé, les chants d’un grimpereau des jardins, du rossignol. Il s’entraîne 
pour son futur cours avec des élèves un peu particulier. La ballade débute sous un beau ciel 
bleu et un grand soleil. De marche en pose observatoire, le groupe s’achemine vers la rive 
gauche de la Saône. 
D’abord le long d’une route qui serpente entre prés et bosquets. La température fluctue 
fortement, air frais à l’abri des arbres, sensations chaudes en plein soleil. Les courlis cendrés 
donnent de la voix mais sont difficiles à voir. L’air chaud s’élevant au dessus du sol floute 
l’observation. Puis, certains volent de part et d’autre de la route, se posant dans les herbes 
hautes pour aussitôt disparaître. Le courlis est le plus grand des limicoles, reconnaissable à 
son long bec recourbé vers le bas. Des bergeronnettes printanières, virevoltant du fil de fer 
d’une barrière au béton de la route mettent les nerfs de nos photographes à rude épreuve. 
André choisit de pointer un piquet, d’autres n’hésitent pas à tenter le suivi de la star, profil 
droit, gauche, de face, de dos, sur un piquet puis sur le sol. Les appareils chauffent.  
 
 

Aurons-nous parmi les Motacilla flava, tête gris-bleu souligné 
par un sourcil blanc et poitrine jaune vif pour le mâle, une 
sous-espèce telle la M. flavissima ? Pour ma part, je n’ai vu 
que des M. flava. Une bergeronnette grise s’étant glissé dans 
le groupe, nous comparons leurs tailles. La bergeronnette 
printanière est beaucoup plus petite. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Nous observons aussi des tariers des prés, deux espèces de bruants, le bruant proyer, avec 
sa tache noire sur la poitrine, affectionnant les piquets et le bruant des roseaux, tête, gorge 
noires, préférant la tige d’un roseau sortant d’un fossé où s’écoulent quelques centimètres 
d’eau. Trois barges à queue noire en vol nous permettent d’admirer les dessins parcourant les 
plumes des ailes, une grande barre alaire ainsi qu’un croupion blanc terminé par une queue 
noire. Puis, un mâle, arborant sa tenue nuptiale, se fait remarquer, perché, attitude 
caractéristique d’un nicheur potentiel, même si sa zone de nidification est plus nordique. 
Nous poursuivons  notre chemin vers la Saône, atteignant les prés que nous emprunterons 
désormais. Vols de geais, de huppes fasciées, un très bel oiseau, une aigrette garzette, une 
cigogne blanche cerclant, profitant des courants d’air ascendant chaud, un milan noir. 
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Les locataires des prés (normandes, montbéliardes, chevaux) sont conquis par le savoir et 
l’entrain de notre animateur. Et c’est avec beaucoup d’attention qu’ils écoutent les 
commentaires. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Une alouette des champs, dressant les plumes de sa tête, joue à cache cache dans nos 
jumelles. Des courlis longent les bosquets qui bordent la Saône, l’herbe plus rase permet une 
meilleure observation. Des dizaines de bergeronnettes printanières volettent de touffes en 
monticules de terre, quand, soudain, un épervier d’Europe crée un vent de panique, 
malheureusement pour lui et heureusement pour elles sans conséquence. 
La Saône atteinte, une île apparaît, couverte de grands arbres, où se distinguent des nids. 
Deux jeunes hérons cendrés, un peu ébouriffés, se cachent dans les branchages. Un cygne 
tuberculé se prélasse, un faucon crécerelle, un goéland leucophée passent. 
Mais il faut rentrer, certains s’impatientent, l’estomac donnant des signes de faim, d’autres 
s’attardent au bord d’un lavoir. Une eau propice aux amphibiens, présence de potamots 
luisants mais une sortie rendue difficile par les parois abruptes. Benoît plonge son filet 
plusieurs fois sans succès. Pendant ce temps, un milan noir protégeant son territoire s’en 
prend à une buse variable. Des attaques aériennes en cascades pour lui, des figures 
d’évitement pour elle, avec un looping digne de la patrouille de France. 
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Revue de presse 
B. Sonnerat 

Impact du Rat noir Rattus rattus sur le 
succès reproducteur du Puffin cendré 

Ornis Svecica, 18 (2) 2008: 114-122 

En 2006, on a étudié l'impact du Rat noir 
Rattus rattus sur le succès reproducteur 
du Puffin cendré Calonectris diomedea, et 
ce sur l'île minuscule de Linosa, située 
entre la Sicile et la côte tunisienne. Pour 
ce faire, on a marqué du 6 au 10 juin 231 
nids en activité, que l'on a de nouveau 
contrôlés en juillet, septembre et 
octobre. En juillet, 121 nids seulement 
contenaient des œufs ou des poussins, 
dans les 110 autres nids on n'a retrouvé 
que 4 œufs abandonnés, 1 œuf défoncé, 
80 œufs prédatés et 23 poussins victimes 
des rats. Deux nids étaient encore gardés 
par les parents, mais le contenu avait 
disparu. En septembre on n'a plus 
retrouvé que 91 œufs ou poussins, alors 
que 30 autres nids avaient été visités par 
les rats. En octobre la prédation avait 
arrêté. Le succès de la reproduction 
n'atteignait que 39% tandis que le Rat 
noir avait pris 59% des prédations à son 
compte. Seulement 2% des pertes 
étaient d'origine naturelle. 
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Prochaines activités 
 
 
 
 

Mai 2011 
 
 
 

Samedi 7 

A la recherche du pélodyte ponctué en basse vallée de l'Ain. Sortie nocturne (RDV 
20h devant l’église de Saint-Vulbas. Prévoir lampe frontale et bottes. 
 

Vendredi 13 

Réunion mensuelle. 20h30 Châtillon-sur–Chalaronne 
 

Dimanche 17 

La Dombes- limicoles rares en halte migratoire et premières nidifications. RDV 
7h30 parc des oiseaux de Villars –les- Dombes 
 
 

Juin 2011 
 

Vendredi 17 

Réunion mensuelle. 20h30 Châtillon-sur–Chalaronne 
 

Dimanche 19 

Le Bargy – Col de la Colombière (74) Randonnée pédestre consacrée à la 
recherche du Gypaète Barbu, Perdrix Bartavelle, Monticole de Roche et Niverolle 
alpine. Points de RDV, horaires et covoiturages seront précisés dans la circulaire. 
 
 
 

Dimanche 26 

A la recherche des serpents en vallée bleue... Nous explorerons les secteurs 
secs et bien exposés du Bas Bugey, secteurs les plus propices aux reptiles. RDV 8 
devant l’église de Montagnieu. 
 

���� Attention : nouvelle sortie au programme ! 

���� Attention : nouvelle sortie au programme ! 


